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HYMNE AU BEAU

Toi le beau difficile à comprendre, à déterminer, à canaliser, à toucher du doigt,
montre-moi ton vrai visage, dis-moi qui tu es !
Tu ne donnes pas le même goût à tout le monde.
Tu te manifestes sous des aspects différents aux personnes.
Je prononce ton nom tous les jours : c'est beau,
mais je ne connais ni ta nature, ni ton visage, ni ton origine !
Serais-tu sujet de division des goûts et des sentiments ? Et tu ne me réponds pas !
Pourtant j'ai soif de toi, je veux te connaître, te toucher,
t'entendre, te voir et pouvoir te dire à mes frères.

Le beau est sacré ; il est sain, il est irréprochable, il est innocent !
Contempler le beau, c’est entrer en communion avec son auteur :
Il est l'incarnation du beau, et le beau lui-même.
Contempler le beau, c'est aussi admirer la création,
avoir un regard bienveillant sur chacune des créatures.
Le beau est l'harmonie des mouvements et des choses.
Il suscite une admiration spontanée dans le cœur de l'homme.
Il réveille la joie en nous, cette joie souvent étouffée par les vicissitudes de la vie.
Il met tous nos sens en mouvement.
Il ne sert à rien, il est gratuit et même inutile pour certains,
et pourtant il fait vivre !

Devant le beau notre cœur jubile: il s'ouvre à l'émerveillement, à l'admiration et à la louange.
Devant lui notre cœur devient fragile, l'émotion nous domine
car sa lumière nous révèle notre petitesse, notre faiblesse et notre incapacité d'être heureux.
Oui ! le beau est compatissant, tendre, jovial et aimant.
Il donne du goût à la vie, il donne l'espoir de vivre, il invite à la joie, à la danse ;
il fait oublier les soucis et la souffrance du temps présent.

Le beau est au fond de nous, il est en nous.
Il suffit de le réveiller et de le partager à d’autres,
à d'autres qui en ont besoin pour continuer la route.
Je voudrais me donner comme mission de réveiller le beau endormi en moi
pour qu'il soit contagieux et qu’ainsi tous les êtres soient beaux.

Ô le beau jamais suffisant, réveille-toi en moi, je veux te partager à d'autres !
Ô le beau toujours insatisfaisant, sois mon compagnon quotidien !

Ô le beau de sublime splendeur, sois le soleil de mon jour !
Ô le beau toujours désiré, sois à l'horizon de notre aurore !

Ô le beau toujours attendu, sois au rendez-vous de toutes nos rencontres !
Ô le beau toujours souhaité, sois le manteau de notre avenir !

Ô le beau, divine splendeur, sois le soleil et le souffle de nos vies,
la transfiguration de nos corps !
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